
LETTRE PROVIDENCE NUMERO 72 
 
18 août 2009 
 
Tout d'abord, bienvenue à tous en cet espace qui est aussi le vôtre. 
 
Nous sommes rentrés ce week-end d'un mois de vacances dans le Sud de notre si belle 
France. Vacances, oui certes, mais surtout dans le sens que nous avait indiqué Ashtar il y a 
déjà maintenant deux années : « les vraies vacances sont celles de l'âme ». Car vacances 
dans le sens repos physique, même si elles ont eu lieu, n'est pas tout à fait ainsi que nous 
pourrions en premier lieu les qualifier. 
 
Pourtant, tout ne fut que joie et bonheur, même lorsque nous prenions conscience 
concrètement (et nous insistons sur cette concrétude) de manière un peu difficile parfois de 
toutes nos résistances et avec elles, de nos acceptations de ce que nous sommes de plus en 
plus réellement. Cela fut par exemple le regard sur une fin de relation amicale née il y a plus 
de 25 ans. Nous avons ainsi pu fermer une porte définitivement, sans regrets, sans remords, 
avec une joie paisible... pour ainsi mieux regarder en avant, sans se retourner, les nouvelles 
portes qui s'ouvrent devant chacun de nous. 
 
Et c'est ainsi qu'une fin ne va jamais sans un nouveau commencement, comme une 
résistance ne peut aller sans une acceptation, comme la déconstruction ne peut aller sans la 
construction... en un même temps, comme la matérialité ne peut aller sans la spiritualité, 
dans l'unité divine de chaque chose. 
 
DECONSTRUCTION - CONSTRUCTION 
 
Ainsi que nous pouvons le lire sur le net depuis plusieurs mois, certains font état et relaient 
cette information comme quoi nous serions actuellement dans une phase de déconstruction. 
Soit ! Sur ce point, nous ne nous prononcerons pas car c'est à chacun de ressentir ce qu'il en 
est pour lui-même. 
 
Mais il nous semble, même si plusieurs parmi vous ont bien évidemment complété d'eux-
mêmes cette information, que beaucoup trop encore se sont focalisés et se focalisent sur 
cette seule "déconstruction" en oubliant la "construction". L'une ne va pas sans l'autre, en un 
même et seul mouvement de déconstruction-construction ou/et construction-déconstruction. 
C'est comme si l'on nous demandait de nous focaliser uniquement sur notre expir en expirant 
plus de quelques minutes (plusieurs mois ! Sourire) sans inspirer car l'inspir ne serait prévu 
que pour plus tard... Et nous savons tous ce qu'il adviendrait de nous, en notre qualité 
d'humain incarné ! 
 
Ainsi, si déconstruction il peut y avoir effectivement, ce ne peut être en tous les cas sans 
construction immédiatement corrélée. L'expir appelle l'inspir, l'inspir appelle l'expir et l'on ne 
peut figer l'un ou l'autre bien longtemps, si ce n'est pour les besoins d'expérimenter. 
 
A chaque respiration, nous inspirons puis nous expirons et donc nous construisons et 
détruisons quasiment à chaque seconde de notre vie. 
 
Alors ? Séparation didactique ? Voulue ? Manipulée ? Maladroite ?... 
 
Alors que chacun ressente ce qui est juste pour lui. Mais nous souhaitions apporter cette 
précision à ce sujet depuis quelques temps déjà, même si elle peut apparaître comme étant 
évidente. Et donc voilà, c'est enfin dit ! 
 
 



LOURDES - SUITE ET FIN 
 
Tout comme l'année dernière, nous nous sommes rendus à Lourdes et cette fois-ci, nous 
n'avons plus rien ressenti de particulier si ce n'est la Présence du lieu lui-même. Ainsi que 
nous en avions été informés l'été passé, Bernadette s'est libérée définitivement et a libéré 
ainsi également toutes les attentes de ceux qui viennent "la" voir. 
 
Alors oui, nous pouvons confirmer qu'elle n'est plus Bernadette et qu'elle a pu rejoindre sa 
Présence en d'autres lieux ! (Sourire). 
 
Mais nous avons tout de même reçu information que certains de l'Evêché et qui sont eux 
aussi, en quelque sorte, des "channels" ne ressentent plus effectivement sa présence. 
Alors ? Alors les Hautes Instances de l'Eglise ont décidé de tenir une sorte de concile car 
tous s'interrogent : « Sont-ils coupés de Bernadette et dans ce cas, leurs capacités 
amoindries ? » « Dieu les punirait-il de quelque chose ? » Ou bien « Bernadette serait-elle 
partie ? » Et dans ce dernier cas, cela ne peut surtout pas être communiqué... 
 
A bon entendeur, salut ! (Rires) 
 
LE JANUS DES DEUX RENNES 
 
Alors que le 5 août 2009, nous mettions pour la première fois nos pieds humains à Rennes 
les Bains, nous avons pu enfin dé-couvrir le secret des deux Rennes. 
 
En effet, il y a tout juste deux années, nous étions déjà allés à Rennes le Château sans avoir 
le temps de nous rendre aux Bains... Et nous savions que nous aurions des informations sur 
Marie-Madeleine et sur sa venue (ou non) effective en ces lieux. Nous avions pu voir comme 
en une sorte de bas-relief un Janus sur une maison de la rue principale menant au Château 
et vers l'église. Mais nous n'avions pu rester qu'une heure car nous avions rendez-vous le 
soir même en d'autres lieux pyrénéens. 
 
Mais cet été là, à part les informations : « Janus » et « Faites simple, la Vérité est toujours 
très simple. Regardez simplement ce qui est déjà sous vos yeux », nous sommes rentrés 
bredouilles et n'avions pas su voir. 
 
Alors que cette année nous savions pouvoir enfin nous rendre à Rennes les Bains, nous 
avions au préalable entendu quelques jours avant, à nouveau : « Janus » et un ami venait 
tout juste de nous confirmer qu'effectivement d'après lui, le secret se trouvait à Rennes les 
Bains avec l'Abbé Boudet (lui-même Janus de l'Abbé Saunière, avons-nous compris plus 
tard) et non pas à Rennes le Château qui avait été mis en avant pour "protéger" le secret de 
l'Abbé Boudet. 
 
Alors que tous deux n'étions pas d'accord sur le prochain endroit où nous rendre pour 
poursuivre la visite de Rennes les Bains et que nous étions un peu déstabilisés, nous 
sommes parvenus à nous recentrer et nous sommes allés en premier lieu vers la Chapelle 
de l'Abbé mais qui était fermée. Alors, nous nous sommes encore plus alignés mais l'Abbé 
boudait (rires) et ne voulait pas nous répondre. Nous avons donc continué notre chemin vers 
les bains sur un sentier de début de randonnée et nous sommes arrivés à une petite cascade 
où nous avons plongé les pieds (l'eau est très peu profonde en cet endroit) car il faisait 
vraiment très chaud. 
 
Ensuite, nous avons très rapidement vu en projection Marie-Madeleine qui bénissait puis, 
apparemment, comme si elle baptisait certaines personnes. L'un et l'autre, mais sans nous le 
dire de suite... 
 



L'Abbé Boudet est enfin apparu et nous a informés qu'il souhaitait se libérer de son secret 
pour pouvoir quitter les lieux, mais ne savait comment faire puisqu'il savait parfaitement que 
Marie-Madeleine, en tant qu'une Marie, était libérée (cf. pour rappel 'lettre providence hors 
série' et 'Marie-Madeleine et les Marie') mais qu'elle n'était pas venue le libérer de son 
serment... 
 
Il nous a indiqué également qu'il ne pouvait se libérer puisqu'il était "attaché" à ce lieu par 
tous ceux qui y habitaient et qui ne voulaient pas qu'il s'en aille de peur de perdre la "magie" 
du lieu... Il s'est ainsi adressé à nous et plus particulièrement au début à Luce, en sa qualité 
de porteuse de l'énergie des Sarah, en lien avec la petite Sarah qu'il avait bien connue. 
 
Puis, alors que nous parlions tous deux de la place du féminin et du masculin, et donc 
également de celle de l'homme et de la femme, comme quoi la femme naturellement plus 
proche de son Etre ne peut pourtant y "accéder" entièrement sans l'homme qu'elle aura 
éclairé, qui lui-même, une fois à sa "vraie" place, pourra éclairer à son tour la femme, l'Abbé 
a reçu en lui comme un déclic et nous a dit qu'il était maintenant tout à fait prêt à partir car il 
avait compris que lui seul, en fait, pouvait se libérer... 
 
Ainsi, il comprenait et pardonnait à Marie-Madeleine de n'être pas venue le délier de son 
secret, car en tant que représentant de l'énergie "masculine", il lui revenait à lui seul de faire 
grandir à son tour le féminin en lui... 
 
L'Abbé nous a alors dit son secret : « Marie-Madeleine est Christ » et quelques rares le 
savaient à son époque, ceux-là même qui avaient prié Marie-Madeleine de les bénir mais 
surtout de les baptiser... 
 
Marie-Madeleine-Christ. Et pour ce secret, tellement ont tué et ont été tués ! Marie-
Madeleine et Jésus, Christ en un. L'Abbé Boudet (et donc également l'Abbé Saunière) savait 
donc parfaitement que Marie-Madeleine avait reçu, elle aussi, directement l'énergie 
christique en elle. Mais que les hommes et femmes de l'époque (et encore aujourd'hui, n'est-
ce-pas) ? étaient très très peu à vouloir entendre et si peu enclins à honorer leur féminin au 
côté de leur masculin comme la femme aux côtés de l'homme. 
 
Alors oui, tous deux avons été un peu déçus, au départ, de cette révélation que nous 
connaissions déjà par nos canalisations de Marie-Madeleine et de Sananda (cf. par exemple 
'Laissez couler vos mémoires') mais aussitôt, nous avons repris conscience de toute la 
Conscience d'être que cela pouvait représenter en ces époques  et encore aujourd'hui ! Eh 
oui, parfois nous oublions (nous aussi... Rire) la réalité humaine des choses actuellement sur 
Terre. 
 
Nous avons remercié l'Abbé de sa force, de son courage, de sa ténacité à être le gardien de 
ce secret pendant tous ces siècles. Puis nous avons compris un peu mieux un aspect du 
symbole Janus et le fait que d'ailleurs, le Premier Janus d'entre les Janus était en réalité 
« Madeleine-Jésus-Christ » en un, même si deux ! 
 
Puis, les informations ont plu sur nous et notamment cette évidence : 
 
« Rennes le Château », le château fort protecteur représentant notre aspect masculin 
christique par Jésus (et non Madeleine), avec l'Abbé Saunière ayant accepté de placer en 
avant ce Rennes avec cette ostentation d'or et d'argent... Permettant ainsi cependant un 
début de reconnaissance de l'existence de Marie-Madeleine, à défaut de son véritable rôle. 
 
Et « Rennes les Bains », représentant notre aspect féminin christique par l'Eau Sacrée de 
Marie-Madeleine, avec l'Abbé Boudet... D'ailleurs, Rennes les Bains était beaucoup plus 
simple et moins sophistiquée, déjà à l'époque de notre Janus si célèbre ! 



 
Aujourd'hui, l'Abbé Boudet ne veille plus sur le secret de Rennes les Bains et il nous a été 
demandé de le diffuser. Eh oui, c'était écrit là sous nos yeux, dans le nom même des deux 
Rennes ! 
 
Mais le Deva des lieux est bien présent. A ce jour, nous ne savons pas ce qu'il va se passer 
concrètement pour les deux Rennes, mais il est évident que cela ne sera plus pareil. Ainsi en 
se libérant, l'Abbé Boudet a également libéré les deux Rennes et donc le Château ainsi que 
l'Abbé Saunière. 
 
Merci à tous de ces exemples d'abnégation, y compris à ces deux villages... 
 
FRATERNITE UNIVERSELLE ENTRE TOUS LES REGNES 
 
Nous sommes tout particulièrement invités à nous ré-unir dans la fraternité universelle entre 
tous les règnes, et plus précisément en ces jours-ci avec tout le règne animal aquatique qui a 
bien besoin de notre soutien car tous les poissons, pour exemple, se sont coupés de leur 
Source, donc de notre Source également, eu égard à toutes les atrocités que nous, les 
humains, leur faisons subir depuis des éons, et plus particulièrement ces dernières 
décennies. 
 
A travers nous, ils ne voient que la mort. Ils nous voient comme donnant uniquement la mort, 
leur mort ! 
 
Et dans ce cas, ne risquons-nous pas également de nous couper de notre Source ? 
 
CE 7 AOUT 2009 OU LA TERRE DEVINT INVISIBLE 
 
Nous vous parlerons de cela dans notre prochaine Lettre car celle-ci est déjà suffisamment 
dense. 
 
Nous vous souhaitons la paix de votre cœur par la sagesse et la bienveillance infinies du 
Cœur Sacré. 
 
Luce et Loriel 
 
Vous pouvez diffuser ce témoignage à condition que vous fassiez référence à notre Lettre Providence N°72 
ainsi qu'au site de la-vie-providence.com 

http://www.la-vie-providence.com/

